
Vous saviez, vous, que 2025 était l’année internationale de la paix et de la confiance ?
À posteriori, c’était pas hyper convaincant. Mais bon, comme c’était aussi l’année
internationale de la préservation des glaciers, j’imagine qu’il ne fallait pas avoir de
trop grandes attentes… Après tout, l’objectif des accords de Paris, de limiter le
réchauffement climatique à +1,5°C, est désormais inatteignable. 
Il faut se faire une raison.
Oula ! J’ai déjà envie de me pendre, moi ! 
Pour la suite de mon intro, je vais m’en tenir aux faits sympatoches, sinon j’irai pas au
bout du bilan.
Du coup, en 2025, le Kazakhstan a abandonné l’alphabet cyrillique au profit du notre,
l’alphabet latin. Une chance de biter quelque chose aux panneaux, si vous allez y
cocher l’alouette noire, par exemple.
Et voilà. C’est tout pour les faits sympatoches !
Oui, c’est moche.

Passons vite à la coche.

2025B I L A N  A N N U E L

Florence TALMOT
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BILAN ORNITHOLOGIQUE

Tout d’abord, des gros chiffres ! 246 044 coches oiseaux ont été saisies, toutes listes confondues, durant l’année et 350
nouvelles recrues sont venues élargir nos rangs.

Parlons maintenant des raretés :

Commençons tout doucement avec le Rougequeue de Moussier, techniquement découvert en 2024 (le 26
décembre pour être exact) par Isabelle Cabirol, mais qui ayant squatté à Frontignan dans l’Hérault, jusqu’au 09
mars 2025, a permis à la France qui ne se lève pas tôt de cocher tard. 

      184 lambins l’ont ajouté à leurs listes en 2025.

B I L A N  A N N U E L  2025

Xavier RICHARD

Le 19 janvier, Tom Vellard identifie sur photo, un Faucon sacre découvert par Patrice Gélin quelques jours plus tôt,
posé sur P3, à Sainte-Foy-d’Aigrefeuille, en Haute-Garonne. Il sera régulièrement observé jusqu’au 23 février, posé
sur P3, P4 et même P5, fournissant à Masked Warbler l’essentiel de sa matière humoristique pour ses mèmes de
l’année.
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https://www.facebook.com/profile.php?id=61565420433468


Le 02 février, le duo aux trios d’initiales, Pierre-André Crochet et Paul Doniol-Valcroze, vient taquiner un autre triple
initialé, Jean-Pierre Marie, sur ses terres (ou plutôt sa mer) avec un mâle de Macreuse à bec jaune à Cabourg,
dans le Calvados.

N’écoutant que son insolente jeunesse (et les cris râpeux autour de lui), le juvénile Icilio Maniacci n’attend pas les
vacances scolaires pour faire du terrain et ouvre le score dès le 03 Février, avec une potentielle Bergeronnette
orientale en Camargue. Mais si seules quatre données apparaissent sur le site du CHN, c’est que (dixit Fred V.) “ils
avaient arrêté (un temps) de voter dessus, le temps d’y voir plus clair”. L’espèce ne serait finalement pas si rare que
ça chez nous, ce qui n’enlève cependant rien au talent certain d’Icilio.

Le 07 Février, à Châtelaillon-Plage, en Charente-Maritime, une Talève violacée est retrouvée morte, empêtrée dans
des branches… Pour être cochée, elle ne volait pas assez cette violacée.

Auteur inconnu 

Armel Bonneron annonce sur Faune-France qu’un Corbeau pie est présent sur Molène, le 17 mars ; jour de la Saint-
Patrick. Heureusement pour lui, des photos prises quelques jours auparavant lui évitent d’être accusé d’un abus de
Guinness. L’une de ces photos vient d’ailleurs démentir l’affirmation ouessantine selon laquelle à Molène, les oiseaux
volent sur le dos, pour ne pas voir ce qu’il y a en dessous… 

      Mais bon, aucune chance pour que ça passe en A cette affaire.

B I L A N  A N N U E L  2025

Armelle BONNERON
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Le 04 avril, un cocheur surgit hors de la nuit et se rend vers Beauduc, dans les Bouches du Rhône, au galop. Son
nom, il le signe à la pointe de ses Swaro, de deux V de la victoire, qui veulent dire Vincent Vuillermet, puisqu’il
repère un Pouillot oriental, parmi un groupe de Pouillots véloces.

Le 16 avril, au Vaccarès, dans les Bouches du Rhône, Eliott Robles signale un Martinet des maisons. Le secteur est
pourtant peu construit, mais passons… L’oiseau ne sera malheureusement revu par personne d’autre. Mais bravo à
Eliott, qui grâce à quelques photos preuves, a pu ramener la coche à la maison !

Le 17 avril, Thomas Domalain passe en voiture à Arques-la-Bataille, en Seine-Maritime et remarque sous la grisaille,
une Tourterelle triste marchant l’âme en peine, sur le morne bitume. Il prend nonchalamment une photo au
téléphone, mais ne s’arrête pas, convaincu que l’oiseau n’a rien de sauvage. C’est fort triste, car d’après les
connaisseurs, l’espèce, bien que dépressive, n’est pas farouche pour un sou. Malgré recherches ultérieures, elle ne
sera jamais revue… Ouin ouin, la FFF.

Thomas DOMALAIN

B I L A N  A N N U E L  2025

Vincent VUILLERMET

4/24



Le 28 avril, à Saint-Jean-le-Thomas dans la Manche, gloire à Christian Gloria qui tire justement de sa manche un
nouveau mâle de Macreuse à bec jaune, confirmé plus tard dans la journée par Sébastien Provost et Corentin
Rivière, qui remarqueront au passage qu’une femelle type bec jaune, l’accompagne.

Le 25 juin, n’écoutant que son arrogante jeunesse, le benjamin Icilio Maniacci sèche encore les cours pour se rendre
à Carpentras, dans le Vaucluse. L’école buissonnière lui réussit puisqu’il repère, par la fenêtre de la voiture, un
Martinet des maisons, dont il parvient à faire quelques photos. 

      La classe à Carpentras !

Le 12 juillet à Trilbardou, en Seine-et-Marne, Hugo Debry et Enrique Sans observent un Goéland dominicain. Était-
il en recherche de débris de nourriture ou fut-il attiré par la présence d’Enrique, dont le nom à consonance
hispanique lui rappelait la Dominique dont-il tire son nom ? Nul ne le sait et nul ne le reverra.

Icilio MANIACCI

Un premier Puffin de Barolo est observé par Théophile Fontaine, en plein Golfe de Gascogne, le 16 août. Bateau +
Barolo, mais pas de photo = pas rigolo.

Hugo DEBRY

B I L A N  A N N U E L  2025
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Le 21 août, comme à plusieurs reprises l’année dernière, le Capitaine Sylvain Reyt promène ses petits camarades en
baie d’Audierne et lâche son Labbe de Mc Cormick apprivoisé pour épater la galerie. Et hop ! Trois coches de plus
pour l’espèce…

Sylvain REYT

Le 23 août, en pleine cagne, Morgan Garnodon a l’idée saugrenue de s’aventurer en plaine de Crau, dans les
Bouches-du-Rhône, sans eau ni turban. Arrivant vers le Petit Abondoux, il croit d’abord à un mirage, mais non ! C’est
bien un Courvite isabelle, qui trottine devant lui, parmi une poignée de guignards. Son annonce ne se fait pas
attendre, si bien qu’accourent vite de nombreux cocheurs. Ils arriveront essoufflés, déshydratés et couverts de bleus
à force de se prendre les pieds dans les cailloux qui parsèment la steppe aride. 

Morgan GARNODON

B I L A N  A N N U E L  2025
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Le 30 août, à la station de Trunvel dans le Finistère, les brillants bagueurs, dont Gaëtan Guyot, mettent en lumière
une Paruline obscure. Privilège de l’uniforme : ce veinard de Sylvain Reyt est prévenu immédiatement. Le temps de
remiser sa casquette de capitaine et son labbe apprivoisé au placard, d’embarquer au passage son pote Pierre
Rigalleau et ils foncent tous deux à la station et cochent. 

Gaétan GUYOT

Le 01 septembre, à Balsac, dans l’Aveyron, Philippe Ayral découvre un faucon qu’il identifie d’abord en Lanier, avant
de se raviser pour un Faucon sacre de première année. Il sera observé jusqu’au 14 septembre ; deux semaines pour
laisser à l’ornithologie française, un meilleur souvenir de Balsac que l’oral du bac de Français. Avec l’individu du
début d’année, l’espèce aura été cochée 129 fois en 2025.

Mathieu GARCIA

Le 05 septembre, au large de Brignogan-Plage, dans le Finistère, Sébastien Mauvieux signale un Labbe de Mc
Cormick. Cette fois, le capitaine Sylvain Reyt n’y est pour rien, car ce jour là, il était cloué au lit avec son labbe
apprivoisé, par une grippe obscure chopée à Trunvel. Mais même si sa grippe traîne, ce n’est pas une grippe
solitaire, puisqu’il a son Labbe à ses côtés. 

      J’arrête.

Le même jour, au large de Plogoff, dans le Finistère, encore un bateau, encore un Puffin de Barolo, mais toujours
pas de photos… c’est zéro !

B I L A N  A N N U E L  2025
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Le 09 septembre, dans la roselière de l’estuaire de Seine, Yannick Jacob capture et bague une Locustelle de
Pallas. Et les cocheurs de se dire : « Je l’aurai un jour. Je l’aurai ! ».

      Si tu es plus jeune que JPM, tu n'as probablement pas la ref…

Yannick JACOB

Le 17 septembre, dans le Golfe de Gascogne, un nouveau bateau, un nouveau Puffin de Barolo et enfin quelques
photos, par Guillaume Rey. Mais elles ne sont pas hyper jojo. C’est ballot…

Guillaume REY

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 05 octobre, le duo à la Pointe, Stanislas Wroza et Théo Vivensang, ouvre le bal automnal avec une Paruline
rayée. Trouvée dans le dernier bosquet avant la pointe du Raz, dans le Finistère, l’oiseau ne sera observé que
quelques secondes, cependant suffisantes pour prendre une photo miracle. Selon la liturgie, l’émotion était si forte,
que Théo n’est pas passé loin de rejoindre son créateur… 

       ... qui aux vues de son look, ne serait nul autre que son père. Alleluia !

Théo VIVENSANG
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Le 06 octobre, à Molène, Laurent Rouschmeyer photographie une Grive à dos olive au vol “lourd et pénible”, qu’il
décrit comme “peu active et fatiguée”. À sa décharge, se taper un voyage pareil et atterrir à Molène à de quoi vous
foutre un sacré coup au moral.

Laurent ROUSCHMEYER

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 06 octobre, Fred nous fait une Veyrunes en découvrant son habituel gag de début de séjour ouessantin : en
l'occurrence, un Pipit d’Amérique à Porz Doun. Comme depuis les deux Parulines jaunes de 2023, les gags
américains dénichés par Fred semblent se balader par paire, personne ne s’étonne vraiment de la présence d’un
second individu, trouvé par Alexandre Liger, le lendemain, au même endroit. C’est dans ce contexte sentant le pipit
que le 08 octobre, Rémi Turban s’excusera presque de salir le groupe Télégram avec l’éclaboussante annonce d’un
troisième individu à la pointe de Kadoran ; extrême opposé de l’île. Du coup, 188 coches de l’espèce en 2025 !

Fred VEYRUNES

Selon la loi des séries, logiquement à l’automne 2027, Fred trouvera une Grive des bois en début de séjour, puis on
en découvrira trois autres sur le caillou par la suite…
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En parlant de grives rares, une Grive obscure a été abattue froidement par l’un des premiers écologistes de
France, à Rougiers dans le Var. Pour sa défense, comme la grive était obscure, il ne l’a pas bien vue et l’a prise pour
un cycliste. N’empêche qu’il nous a plombé la troisième donnée française, ce con là !



Plus joyeux : toujours le 12 octobre, à Porspoder, dans le Finistère, Mikaël Champion prouve qu’il mérite son nom en
découvrant un Aigle des steppes. L’oiseau sera revu les 15 et 16 octobre dans les environs de la Pointe du Raz,
motivant plusieurs cocheurs à quitter Ouessant pour l’y rejoindre. Certains s’en mordront les doigts jusqu’à l’os car le
17 octobre, à 15h41 très précises, il décidera de se payer une petite virée au dessus de l’île, récompensant de
magnifiques observations ceux qui avaient fait le choix flemmard (mais à posteriori stratégique) de rester. « De la
confiture aux cocheurs », diront certains. « Birding one steppes forward », diront d’autres, parmi les 117 qui auront
coché l’espèce cette année.

Pierre RIGALLEAU

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 16 octobre, Christophe Lartigau, cherche l’âme sœur en pataugeant jusqu’à mi-mollets, dans la bouillasse du
réservoir amont d’Ouessant. Habillé en conséquence, il frissonne en tombant nez à bec avec une belle hypolaïs
bottée, elle aussi. Qui se ressemble s’assemble, dit le proverbe et les premiers instants, elle n’a d’yeux que pour lui
et lui pour elle. Mais bien vite, débarquent de toute l’île une armée de daleux, en bottes également et prêts à tout
pour la cocher… La nuit fût, paraît-il, longue et arrosée. L’hypolaïs, elle, sera revue le lendemain, mais préfèrera ne
pas trop s’attarder.
Je vous parle d’elle, car elle fut la première pour beaucoup d’entre nous, mais la déontologie m’oblige à vous faire
part des autres contacts avec l’espèce en 2025 : une à qui on a passé la bague le 16 août, en Charente-Maritime, 
une autre dont Stan et Théo ont partagé les charmes à Sein, le 18, une qui a crié pour Bastien Boyance en Gironde,
le 26 et une dernière, prise dans les filets de François Bouzendorf, dans l’Yonne, le 13 septembre.

Thimotée BAY-NOUAIILHAT
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Le 17 octobre en fin de matinée, après une nuit que je vous ai déjà décrite comme longue et arrosée, Thomas
Dagonet émerge doucement des vapeurs de la veille en flânant nonchalamment les mains dans les poches, la truffe
au soleil et les pieds dans la vase du réservoir amont (tiens donc!). Malgré des petits yeux encore tout collés, il
repère sur la berge non-loin, un bruant suspect. Sortant instantanément de sa torpeur, il balaye d’un revers de main
les restes du marchand de sable et empoigne une longue-vue pour déterminer qu’il s’agit d’un Bruant masqué. Une
coche de rattrapage inespérée pour 129 personnes, qui l’avaient raté deux ans plus tôt, au camp de baguage du
Niou et un peu d’honneur récupéré pour d’autres qui l’y avaient coché en main. 

Xavier RICHARD

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 21 octobre, votre serviteur Baptiste Magontier sirote (une fois n’est pas coutume) une bière avant d’aller prendre
le bateau, adossé contre le muret de la maison des couleurs, pendant que Valentin Monnoy et Christophe de
Francecshi montent un filet pour capturer un PGS. C’est alors que je vois passer en vol, du jardin au mini-stang à
côté, une grive de taille suspecte. La mignonne a l’audace de se retourner brièvement avant de plonger dans le
buisson, révélant son ventre non tacheté : c’est à coup sûr une grivette ! L’athlète Arnaud Sponga passant par là en
vélo, je l’arrête donc et lui demande son assistance musclée pour retrouver l’oiseau. Dix minutes plus tard, c'est
chose faite. Arnaud, familier de l’espèce, n’hésite pas sur l’identification : Grivette à dos olive. Celle-ci à l’air en
pleine forme : normal, elle est à Ouessant plutôt qu’à Molène ! Dix minutes de plus seront nécessaires pour en faire
une photo et l’annoncer sur Télégram. Une affaire rondement menée : j’arriverai même en avance au bateau. 

Cédric CAÏN

Entre l’aigle qui vient de lui même sur l’île, Dago qui découvre un gag au réveil et moi qui en découvre un autre en
picolant, la saison ouessantine aura vraiment récompensé la glandouille ! 
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Le 23 octobre, le collectif de l’île de Sein sauve les meubles au terme d’une saison pas dingue, grâce à Maxime
Zucca qui annonce un Océanite de Castro. Du propre aveu de son auteur, la « pauvre » vidéo ne rend
malheureusement pas justice à l’observation. Voir même, elle donne la gerbe, comme toute bonne Castro…

Le 29 octobre, à Blagnac en Haute-Garonne, Lionel Gilot décrit une Tourterelle orientale. Il ne la retrouvera pas
les jours suivants. Spoiler alert, il y en aura d’autres après, donc j’économise mes vannes.

Le 30 octobre à Noirmoutier, Willy Raitière capture dans ses filets un Bruant masqué. 
      Un mâle. Un mâle masqué, ohé, ohé.

Willy RAITIERE

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 05 novembre, lors de vérifications sur Faune France, Pascal Grisser identifie sur photos un Busard d’Amérique à
Saint-Vincent-de-Paul en Gironde (alors qu’il serait sur place depuis le 10 octobre à minima… et sûrement depuis
novembre 2024). Une nouvelle session de rattrapage débute alors, pour 90 cocheurs qui avaient manqué celui
d’Ouessant, il y a trois ans. Autant vous dire qu’entre ça et la quantité de Busards pâles des dernières années, le
trophée busards est devenu encore plus facile à décrocher que le trophée fuligules. Genre la coupe en plastique
doré que t’avais eu en endurance en 5ème, alors que t’étais arrivé avant-dernier.

Guillaume REY

Le 09 novembre, Marius Louvet photographie une tourterelle sp à Portes-les-Valence, dans la Drôme. Les clichés
feront discuter pas mal de gens et la donnée finira par être révisée en Tourterelle orientale. En revanche, l’oiseau
ne sera jamais revu, s’étant probablement envolé à tire d’ailes, en emportant le duvet qu’était le lit de Marius, un
beau matin. Depuis, il dort par terre.
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Le 09 novembre restera surtout gravé dans les mémoires comme le jour où beaucoup de jeunes cocheurs ont renoué
avec l’espoir de cocher en France, une espèce qui semblait appartenir au passé : la Linotte à bec-jaune. Les
Hemmes de Marck et Grand-Fort-Philippe, dans le Pas-de-Calais, et même Cayeux-sur-Mer, dans la baie de
Somme, les auront accueillies plus ou moins brièvement cet hiver. Du coup et puisque l’espoir fait vivre, on attend de
pied ferme le retour des Pies-grièches à poitrine rose et des Traquets rieurs. 

Le 26 novembre, toujours à Noirmoutier, toujours Willy Raitière, capture, toujours dans ses filets, toujours un Bruant
masqué. Mais une femelle, ce coup-ci, histoire de varier un peu. L’espèce semble vouer un culte aux bagues. Aux
bagues masquées, ohé, ohé !

Willy RAITIERE

B I L A N  A N N U E L  2025

Le 08 décembre, François Guéguen se promène le long du canal de Nantes à Brest, près de la commune de Glomel,
dans les Côtes d’Armor, quand il entend un cri inhabituel. Il finit par en repérer l’auteur, mais n’ayant pas de jumelles
autour du cou, ne sait pas trop quoi en penser si ce n’est que ça lui paraît louche. Du moins suffisamment pour en
toucher deux mots à Michel Sibéril, qui deux jours plus tard se rend sur place équipé et filme, posé sur un fil
électrique, un Martin-pêcheur d’Amérique. Il est 19h54 quand Mathieu Siol relaye l’info sur Télégram, 19h55 quand
je prépare mes affaires pour partir et on se demande bien pourquoi je me suis précipité, puisqu’à l’heure où j’écris
ces lignes, soit le 04 janvier 2026 à 09h12, l’oiseau vient d’être re-signalé par Bastien Boyance (M.A.J. du 21/01 : eh
bah il est toujours là!). Quand je vous dis que c’est l’année de la flemme. 

Maude LERENARD

Bref, si vous n’avez pas bouffé des photos de Martin pêcheur d’Amérique posé sur un fil électrique tout le mois de
Décembre, c’est que vous vivez dans une grotte. Pas la peine de se faire chier à voter pour l’oiseau de l’année : ce sera
lui (il réunit à lui seul 271 coches !). D’ailleurs, chez Cocheurs.fr, on a pris de l’avance, on a lancé des t-shirts, des
sweats, des bobbleheads et des poupées gonflables à son effigie. À vos étrennes !

Enfin, c’était un sacré beau cadeau de noël… avec tout de même une pointe de seum pour les cocheurs
départementaux du Morbihan et du Finistère, qui voient Glomel depuis leurs frontières respectives et agitent depuis un
mois, des poissons en vain.
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Le 12 décembre, Simon Erhst signale une Alouette calandrelle aux Hemmes-de-Marck, dans le Pas-de-Calais. Étant
donnée la date tardive, l’oiseau intrigue, mais ne se laisse pas facilement voir. Le 17 décembre, Guy Flohart part     
« en mission » et « ne revient pas les mains vides » puisqu’il « gère le truc » avec de bonnes photos : il s’agit en fait
d’une Alouette « de type » pispolette ; potentielle Alouette de Heine, mais rien de certain sans prélèvement ADN.
Malheureusement, l’oiseau se révèle si difficile à observer que l’espoir d’une analyse s’avère vite vain. Certains
chanceux l’aperçoivent parfois quelques secondes, puis pendant des jours, plus rien, malgré des recherches
acharnées. Alors Alouette de Heine, on ne sait pas, mais haine de l’alouette, c’est certain !

Guy FLOHART

B I L A N  A N N U E L  2025

Enfin, le 17 décembre, près d’une ferme aux alentours de Montreuil-Bellay en Maine-et-Loire, Alexis Genuy signale
une énième Tourterelle orientale. Celle-ci se révèlera cependant bien plus douce pour les cocheurs, que les deux
précédentes puisqu’elle sera observée jusqu’en fin d’année… pour le plus grand bonheur des agris du coin, qui ne
nous aiment jamais plus que quand on se gare en rang d’oignons le long de leurs rangs d’oignons, pour pointer nos
longues-vues impudiques vers leurs rondelles (du moins c’est ce qu’ils croient). 171 nouvelles coches pour l’espèce, en
fin d’année !

Aurélien LEVY
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ANNEXE WP

Je me permets un petit aparté pour vous emmener Outre-Quiévrain et même Outre-IJsselmeer, sur l’île de Texel, où pour
le deuxième hiver consécutif, un mâle d’Eider à lunettes est venu séjourner hors du cercle polaire. C’est vraiment
l’année de la flemme et des rattrapages ! Une année de cancres, en somme… Bref, jamais oiseau n’aura attiré autant de
cocheurs en Europe; plusieurs twitcheurs américains étant venus pour le voir, car ça reste plus facile et moins couteux
pour eux, de se rendre aux Pays-Bas, que dans le fin fond de l’Alaska, leur 49ème état, où il vit d’ordinaire ! Mais bien
malheureusement, les bonnes choses ont une fin et le 28 décembre, le canard bigleux a été emmené en centre de
soins… au plus grand désespoir de ceux qui auront trop pris leur temps pour aller lui rendre visite (coucou Mathis !).

Morale de l’histoire ? Même une année de cancres, il ne faut pas trop jouer avec le feu… ni avec la grippe aviaire.

Xavier RICHARD

B I L A N  A N N U E L  2025
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YEARLISTS 2025

Les yearlisters Zéro Carbone nous auront régalé, notamment le pédaleur de l’extrême, Pierrick Devoucoux, qui non
content de troquer sa médaille de bronze équitable 2024 contre la médaille d’or Max Havelaar 2025, explose le score
de son prédécesseur (Paul Dufour) avec 10 coches supplémentaires, soit 261. La médaille d’argent petits producteurs est
attribuée au nouvel arrivant, Didier Desmots, avec 251 coches. Quant à la médaille de bronze 2025 mon panier bio, elle
revient à Gilles Balança, qui avec une seule coche de plus que l’an passé (soit 206), se hisse de la 5ème à la 3ème
marche du podium de carton recyclé.

À défaut de rouler vert, les yearlisters selfound recyclent leurs lauréats, puisque c’est encore le vétéran Jean-Pierre
Marie, qui l’emporte avec une coche de plus que l’an passé (soit 320). Il est suivi de près par Vincent Palomares, qui
avec 319 coches (contre 304 en 2024), passe devant Théo Vivensang Rohrhurst ressuscité. Ses 318 coches (contre 313,
l’an dernier) lui valent tout de même la dernière marche du podium du bilan carbone.

Bravo messieurs !

B I L A N  A N N U E L  2025

Quant à Vincent Le Calvez, il double à très grande vitesse, ces trois bouffeurs de tofu en s’autorisant à prendre les
transports en commun ou un vélo électrique pour prendre la tête de la yearlist Émissions Réduites, avec 294 coches.
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PAC

Notre PAC national continue de dominer le classement des cocheurs WP, bien que les lumps récents lui aient coûté 13
coches ! Ah, c’est autre chose que de perdre un ou deux sizerins et une Corneille mantelée hein ? Son score 2025
s’élève donc à 920, soit 29 coches de plus que son plus proche concurrent, l’anglais Chris Bell. 

 L’année 2025 avait commencé sur les chapeaux de roue, pour Pierre-André, puisqu’il était le premier janvier devant un
Crabier de Gray au Koweit, pendant que tu cuvais ton mousseux et vomissais tes huîtres.

Le 15 du même mois, il était à Texel, aux Pays-Bas, avec le plus fameux des Eider à lunettes, tandis que tu t’étouffais
avec la fève de la galette à mémé.

Le 14 octobre, il était aux Açores et cochait le Roitelet à couronne rubis, alors que tu t’éveillais en sueur dans un gîte qui
sent la chaussette, sans aucun souvenir de ta fin de soirée au Ty Korn.

Le 30 octobre, il était en Islande, en compagnie d’un Vacher à tête brune et toi, tu faisais le plein de pimousses à Inter,
pour pas que les gosses du quartier repeignent ton pavillon de PQ, le lendemain soir…

Nous ne sommes pas les mêmes.

https://netfugl.dk/ranking/2
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TROPHÉES JUMELLES

Après des décennies de prosélytisme infructueux auprès de ces barbares de cocheurs français, la parole de l’évangile
semblait enfin acceptée. La canonisation du père Laurent Spanneut, suivie par celles du fils, Fred Veyrunes et du Saint-
Esprit, Julien Renoult avait converti ces païens au culte d’une Sainte-Trinité toute monothéiste. Le travail des
missionnaires semblait achevé… 
Mais en 2025, ces chiens d’hérétiques de cocheurs ont progressivement versé dans un polythéisme archaïque, que
même un Saint-Lump ne saurait aujourd’hui résorber. Leur Panthéon profane s’est élargi au terrible prince des ténèbres,
Antoine Rougeron, au poétique prophète oriental, Nidal Issa et au mystérieux esprit des montagnes franc-comtoises,
Fred Maillot. Plus rien ne semble pouvoir arrêter cette tendance et il est fort à parier que dans les prochaines années,
nous assistions impuissants à l’idolâtrie de nouveaux démons détenteurs de 500 coches et plus. Imaginez PDV auréolé
en toge et sandalettes ! Diavolus !

Ces trois nouvelles jumelles divines s’accompagnent de quinze nouveaux apôtres à jumelles de diamant, dix huit
cardinaux à jumelles d’or et cinquante sept scouts à jumelles de bronze. La donnée concernant les moines et nonnes à
jumelles d’argent a malheureusement été perdue par mon assistant scribe, Xavier Richard, au cours de son
déménagement vers le diocèse d’Amiens. Le petit personnel, c’est plus ce que c’était…
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BILAN AUTRES TAXONS

Malgré des efforts manifestes de ma part, pour montrer plus d’inclusivité envers les passionnés d’autres taxons, dans la
communication de Cocheurs.fr (notamment via le t-shirt multi-taxon, qui a connu son petit succès cet automne), force
est de constater que venu le moment du bilan, l’équipe se montre bien peu capable de fournir une information de qualité
concernant ces sujets, encore estimés minoritaires. On est pourtant en 2026, bordel de merde !
Mais c’est malheureusement d’une évidence navrante : la pauvreté morbide de ce bilan non-ornithologique révèle à quel
point le chemin à parcourir demeure long, avant que les oiseaux ne cessent d'invisibiliser les autres catégories. 
Aussi, je m’excuse par avance auprès de mes lecteurs, de retenir ma plume d’ordinaire bien taquine, mais étant moi
même ornitho de souche, il ne me revient pas en ces temps puritains, de plaisanter sur les franges. Je n’irai pas jusqu’à
clamer qu’on ne peut plus rien dire, mais je préfère garder pour le feutre satiné de mon cercle intime de privilégiés à
jumelles et longues-vues hors de prix, mes meilleures vannes sur les mordus de limaces de mer ou autres araignées
sauteuses.

Vous êtes prêts à ne rien apprendre ou presque ? C’est parti.

En 2025 : 

Amphibiens et reptiles sont à priori restés cachés sous de lourdes pierres ou au fond de mares troubles.

Les chiroptères n’ont probablement pas daigné quitter grottes profondes et bâtisses à l’abandon.

Concernant les cigales, nous nous sommes permis de sous-traiter la rédaction d’un paragraphe auprès d’Adrien
Charbonneau, qui montre un intérêt certain pour ces horribles bestioles : 

“L'année 2025 a été une année particulièrement calme concernant ce groupe. On peut citer néanmoins l'observation
d'une trentaine d'individus de Cicadetta cerdaniensis en juillet dans les Pyrénées-Orientales (M. Ducrotoy et A. Thivolle).
L'observation semble indiquer que la population, décrite dans le secteur dans les années 2000, se porte bien mais que le
secteur est assez peu prospecté par les cicadologues, puisque les dernières observations de l'espèce remonteraient à
une dizaine d'années !”

Les coccinelles ont beau en être couvertes, personne n’a noté de point intéressant à leur sujet.

Comme Julien Renoult était occupé cette année, la liste limaces de mer a été tout simplement dédaignée.

Pas grand-chose à dire sur les macrohétérocères, si ce n’est qu’une “invasion” d’Écailles du myosotis au-delà du
bassin méditerranéen, où l'espèce se cantonne d’ordinaire, a permis à quatre gugus de la cocher. On est pas non
plus sur du grand-remplacement…

B I L A N  A N N U E L  2025

Xavier RICHARD

18/24

http://cocheurs.fr/


Les mammifères marins n’ont visiblement pas daigné remonter à la surface sous l'œil d’un intéressé. 

On s’emmerde un poil moins, du côté des mammifères terrestres, puisque quatre nouvelles coches de Loup gris,
deux de Lynx boréal et trois d’Ours brun ont été enregistrées. Si vous vous sentez d’humeur à verser une larmichette,
je ne saurai que trop vous conseiller la lecture du récit de Tom Vellard au sujet de sa rencontre avec le loup. Allez
fouiller sur ses réseaux, ça vaut le coup ! Aooouuuuh !

Quelque part en France, auteur anonyme.

B I L A N  A N N U E L  2025

C’est reparti pour la chienlit en ce qui concerne les odonates ; même si vous avez du en bouffer un peu, sur les
réseaux de Tom Vellard en cherchant son post sur le loup. On me dit dans l’oreillette que faute de mieux, on a qu’à
mentionner des observations de Aeschne (à tes souhaits) azurée et de Lindénie caudifoliée. Voilà, voilà.

Les orchidées ne sont vraisemblablement pas sorties de terre cette année.

Les orthoptères semblent avoir eu un brin de succès, notamment du côté des Pyrénées, avec des coches de
Criquet ibérique, de Pétaloptile catalan, de Criquet catalan et de Criquet ibérique. À noter également, quelques
coches sentant moins l’Ossau Iraty, de Criquet de crau et de Criquet hérisson.

Les bouteille de plongée et les tubas sont restés au placard cette année. Je le répète, Julien Renoult était occupé…
Donc rien d’intéressant à dire sur les poissons d’eau douce, comme sur les poissons marins.

Les informations concernant les rhopalocères me viennent de Simon Piqué Caillou, qui me dit que “de mémoire”, il
y a eu pas mal de coches de Damiers du frêne et du chèvrefeuille et aussi de Nacré de la bistorte. Ça c’est du
journalisme d’investigation !

Aucune saltique n’a dû sauter dans les parages d’un arachnophile.
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Enfin, concernant les cocheurs, une brochette de nouvelles espèces ont été ouvertes à la saisie. Si ce n’est pas
déjà le cas, ils ou elles ne devraient pas tarder à se voir tendre la grosse pogne de Jean-Pierre Marie ou à se sentir
espionné en coin par Hugo Touzé. Les voici :

B I L A N  A N N U E L  2025
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Lucas Aneca, Coutant Axel, Bilheude Benoit, Axel Blondel , Magali Bodet, Baptiste Boutilleux, Bastien Boyance, Louis
Boyer-vidal, Thomas Brel, Tom Brinette, Adeline Brissaud, Sander Bruylants, Léanne Buron, Leia Calame, Mathieu
Carisey, Lucas Carré, Alexis Chabrouillaud, Cyprien Chirossel, Gael Corcuff, Antoine Courpon, Théo D’amonville, Eric
Dalla Rosa, Chloé David, Marilyn Delahaye, Justine Delautre, Xavier Dolbeau, Léo Domingueshaccart, Geoffrey
Dupont, Quentin Esnault, Arthur Fontaine, Eliot Fournial, Maxim Fourrier, Quentin Gantier, Paul Gilbon, Adrien
Gouyer, Louis Hue, Charly Jakubiec, Martin Jeanmonod, Maud Ker, Robin Le Bert, Malwen Le Doare, Antoine Lesaine,
Paul Lesclaux, Lisa Marmin, Bastien Menouret, Stéphane Molliex, Estelle Monard, Nathan Moutardier, Gabriel
Normand, Jean Pierre, Adrien Pineau, Baptiste Plana, Louis Pommier, Yann Porte, Thomas Quartier, Julien Renaud,
Quentin Revel, Mehdi Rezqallah, Pierre Réveillaud, Marius Ricou, Johnny Rook, Joseph Rowsome, Léo Royer, Xavier
Schneider, Arnaud Sponga, Olivier Steck, Paul Tourneur, Théo Treels, Quentin Vallerie, & Raphael Zordan.

Si vous êtes révolté par la partialité dont fait indéniablement preuve Cocheurs.fr au sein de ce bilan 2025 et que vous
vous sentez la veine d’un défenseur des oubliés, des opprimés, des moches et des orphelins, n’hésitez pas à vous
rapprocher (pas trop près quand même) d’un membre de l’équipe, pour proposer votre candidature 2026 à la rédaction
d’ un paragraphe sur un taxon injustement laissé de côté.

CONCOURS BIOTOPE DU MEILLEUR ORNITHOLOGUE DE FRANCE

Si je rajoute ce paragraphe à la dernière minute, c’est pour X raisons : primo, parce qu’il reste de la place sur la page et
que ça fait pas beau ; deuxio, parce que Biotope est un de nos principaux partenaires et que c’est futé de les brosser
dans le sens des plumes ; troisio parce qu’on a beau aimer les piafs, on est tous un peu cabots et que la gloire des
lauréats rejaillit sur l’ensemble de notre petite communauté ; quatrio, parce que c’est un argument de plus pour prouver
à certains de nos détracteurs qu’on n’est pas que des guignols et cinquio parce que ça me donne une ultime
opportunité de vanner PDV.

Ah ! Avant qu’on m’en fasse la remarque : comme on vient de l’avouer sans faire de ronds de jambes, dans le chapitre
précédent, l’ADN de Cocheurs.fr, c’est quand même franchement l’ornitho. Du coup, si ce sont les résultats du concours
du meilleur naturaliste de France 2025 qui vous intéressent, vous avez qu’à aller les chercher vous même. Ça va bien
deux minutes, l’assistanat pour les fans de coccinelles !

Allez, sortez les mouchoirs et le tube de lub’ : c’est parti pour la branlette ! Le Top 10 du concours du meilleur
ornithologue de France est INTÉGRALEMENT composé de cocheurs !!! 

Les voici : 

Si vous mourrez d’envie de mater ces dix beaux gaillards ensemble sur scène à Sète, ainsi que Paul Moulin en costard, je
ne saurais trop vous conseiller de vous démerder pour trouver la finale du concours sur Youtube. Vous aurez en bonus la
surprise de voir PDV donner dans le tout choupinou lors de son discours d’acceptation de prix puis celle d’assister à celui
de Sylvain Bost interrompu par le carnaval des animaux. C’est popcorn.

6. Léo ROUMIEU
7. Paul BONFILS
8. Maxence PAJOT
9. Théo VIVENSANG ROHRHURST
10. Adrien PAJOT

1. Sylvain BOST 
2. Thomas DAGONET
3. Paul DONIOL VALCROZE
4. Jérémy DUPUY
5. Thomas DOMALAIN

http://cocheurs.fr/
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BILAN COCHEURS.FR

Chez Cocheurs.fr, nous n’avons pas chômé, bien que nous soyons toujours bénévoles et moyennement passionnés par
les autres taxons.

Kaelig a continué de mettre les mains dans le cambouis de cette vieille bécane, qu’est devenu le site web, pour qu’il
tienne encore la route quelques temps. Le récent changement de serveur devrait nous éviter de retomber en rade,
comme en Novembre, et offre même des petites pointes de vitesses bienvenues.

Xavier et moi-même vous avons tissé de beaux petits t-shirts (façon de parler : on a des 3XL), qui ont semblé vous
plaire, puisque vous nous en avez acheté 120. Il nous en reste d’ailleurs encore quelques-uns, donc n’hésitez pas à nous
contacter, si ça vous intéresse. Tout doit disparaître !

B I L A N  A N N U E L  2025

Fred, Corentin, Thomas et moi vous avons livré du journalisme de haut-vol avec l’élection du gag de l’année, les
interviews 500+ des divins Antoine Rougeron, Nidal Issa et Julien Renoult et les interviews Hall of Finders. Mais que ça
ne vous dispense pas pour autant de vous abonner à Ornithos !
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Nos Gen-Z, David et Simon, sont restés connectés pour multiplier les vues et les j’aimes sur nos réseaux sociaux tout en
résistant à l’envie de s’expatrier à Dubaï.

Simon, Paul et Antoine ont été priés de ranger leurs listes, parce que c’était vraiment trop le bazar. Ils ont commencé
par faire un peu de tri en se débarrassant des coches bidons. Ils ont placé dans une grande boîte à ranger au grenier,
toutes les erreurs de localisation. Et puis, pour gagner encore un peu d’espace, ils ont lumpé quelques espèces (mais je
les soupçonne d’en avoir splitté d’autres, dans notre dos)… et puis, ils sont repartis jouer. Alors oui, c’est pas encore
nickel-nickel, mais que voulez-vous… « Boys Will be boys » !

Xavier, Corentin, Kaelig et David vous ont de nouveau concocté deux beaux BigDays. Un premier aux saveurs
printanières, qui a vu s’affronter 16 brigades, pour un maximum d’espèces animales, sur une journée choisie du mois de
mai. C’est le trio composé des bretons Marilyn Delahaye, Estéban Vilboux et Corentin Morvan, qui l’a emporté avec 150
espèces observées pour seulement trois galettes saucisses englouties.

 L’édition automnale, intitulée BigDay 3K et qui consiste à contacter un maximum d’espèces d’oiseaux dans une zone
choisie de 3 km2, a été remportée par deux vainqueurs ex aequo : Thomas Dagonet et Tristan Guillosson, avec 116
coches chacun. Deux salles, deux ambiances.  L’une qui fête sa victoire en costume cintré / nœud pap’, à bouger les
coudes une coupette à la main et l’autre qui pogote dans la boue en tartan / rangeoss’, sans lâcher sa 8,6. Devine qui
est qui !

B I L A N  A N N U E L  2025
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Thomas, Antoine et Paul se sont maintenus à l’organisation de la Champion’s Geate, pour s’assurer de leur victoire
finale. Ils ont tellement honte de rien, qu’ils ont carrément demandé un coup de main à Coiffard et VV, qui font aussi
partie de leur équipe. Il paraitrait que Xavier a aussi participé, amenant soit disant, une once de neutralité dans le
process. Mais comme il vient de déménager en Picardie, je le soupçonne d’être prêt à tout pour se faire de nouveaux
copains…

Sinon, pour qu’on puisse continuer de vous faire gagner des super cadeaux lors des concours, Xavier et Corentin ont
entretenu leurs bonnes relations avec nos généreux partenaires, notamment Biotope et Ornithos, et sont sur le point
d’obtenir un deal spécial avec Vinci et Total. On ne devrait pas tarder nous aussi, à se faire remonter les bretelles, par
une kabbale masquée. Kabbale masquée, ohé, ohé !

Quant à Julien, bien qu’il nous ait annoncé son départ début Septembre, faute de temps à accorder à l’équipe, il n’a
jamais autant participé que depuis, donc à priori, il est toujours des nôtres ! D’autant qu’on aura du mal à maintenir en
vie la liste limaces de mer, sans lui…

Ornithos_officielBiotope éditions
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En 2026, on compte bien maintenir le cap voir si possible, faire mieux. Il y aura pour sûr de nouveaux évènements
organisés, de nouvelles mises à jour des listes, de nouvelles publications sur nos réseaux, de nouveaux partenariats pour
vous faire gagner de nouveaux cadeaux, de nouveaux articles et élections de gags (bien que ça semble plié d’avance)
et de nouveaux articles dont la vente permettra à termes, de se payer un site flambant neuf, comme promis.

Il ne me reste plus qu’à vous souhaiter au nom de toute l’équipe, une très bonne année 2026 ; bien que vue l’ambiance
générale, ce ne soit pas gagné. Si ça se trouve, on sera bientôt annexé par Trump en tant qu’énième État… Faut voir le
verre à moitié plein : ça nous ferait une sacrément plus grosse liste d’espèces nationales.

Cochement votre,

BM

Texte : Baptiste Magontier
Mise en page : Xavier Richard

Recherches et collectes d’informations : Xavier Richard et Simon Piqué Caillou
Relectures : L’équipe Cocheurs.fr
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Xavier RICHARD
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